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FILMOGRAPHIE 
UN CHOIX DE FILMS POLICIERS 

Cette liste ne prétend pas être exhaus­
tive puisque, volontairement, nous nous 
sommes limités à vingt titres. Une copie 
(16mm) en langue française de chacun 
des films cités est actuellement disponible 
dans la province de Québec. 

Nous nous sommes appliqués è classer 
les films choisis selon les thèmes les plus 
souvent traités dans les films policiers. 

ENQUÊTES 

Le scheme classique du roman et du 
film policier, celui qui a donné naissan­
ce au genre est le suivant : un crime a 
été commis (meurtre ou vol, peu im­
porte) et il s'agit d'en découvrir le cou­
pable. Un enquêteur, amateur ou profes­
sionnel, s'en charge et le lecteur (ou le 
spectateur) suit les détails de ses inves­
tigations avec le loisir de former lui-mê­
me des hypothèses sur l'identité du cri­
minel. 

DAME DU LAC, La (The Lady in the 
Lake) : Américain, 1946. — Réal. ! Ro­
bert Montgomery. — Int. : Robert Mont­
gomery, Audrey Totter, Lloyd Nolan. Su­
jet : Un détective privé est chargé d'en­
quêter sur la disparition de la femme 
d'un éditeur. Essai intéressant de cinéma 

subjectif : la caméra prend le place du 
détective. Scénario embrouillé à plaisir. 
Milieu peu reluisant. Adultes, des réser­
ves. (Dist. : M.G.M.). 

FAUCON MALTAIS, Le (The Maltese Fal­
con) : Américain, 1941. — Réal. : John 
Huston. — Int. : Humphrey Bogart, Mary 
Astor, Peter Lorre, Sidney Greenstreet. 
Sujet : Un détective privé est chargé de 
retrouver une précieuse statuette. Le pre­
mier film de Huston. Action menée grand 
train avec un brin d'humour. Personna­
ges mystérieux et pittoresques. Adultes, 
des réserves. (Dist. : M.G.M.). 

LAURA : Américain, 1944. — 88 min. — 
Réal. : Otto Preminger. — Int. : Dana 
Andrews, Gene Tierney, Clifton Webb. 
— Sujet : Une enquête sur un meurtre 
se complique lorsque la victime suppo­
sée reparaît bien vivante. Atmosphère en­
voûtante. Habile construction dramatique 
ménageant les effets de surprise. Adultes. 
(Dist. : Fox). 

OPÉRATION SCOTLAND YARD (Sapphi­
re) : Britannique, 1960. — 90 min. coul. 
— Réal. : Basil Dearden. — Int. : Nigel 
Patrick, Michael Craig, Yvonne Mitchell. 
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Hold-up 
i 

Londres 

— Sujet : Enquête de la pol ice sur le 

meurtre d 'une jeune mulâtresse à la peau 

blanche. A l'occasion de l ' in t r igue po l i ­

cière, é tude des préjugés raciaux en A n ­

gleterre. Bonne construct ion. Interpréta­

t ion nuancée. Adul tes. (Dis t . : F o x ) . 

PEAU DE L'OURS, La : Français, 1957. — 

82 min . — Réal. : Claude Boissol. — Int . : 

Jean Richard, Nicole Courcel. — Sujet : 

Un commissaire de pol ice cherche qu i , 

dans sa fami l le , aurait intérêt à l 'empoi­

sonner. Fine étude psycholog ique présen­

tée avec humour . Adul tes et adolescents. 

(Dis t . : Sove re ign ) . 

COUPS MANQUES 

A l 'envers du g roupe précédent , un 

certain nombre d'oeuvres se placent du 

côté des criminels pour présenter la pré­

parat ion d 'un vo l ou d 'un meurtre. Habi­

tue l lement l 'opérat ion se solde par un 

échec. Le crime parfai t n'existe pas, du 

moins au cinéma. 

ASCENSEUR POUR L'ÉCHAFAUD : Fran­

çais, 1957. — 90 min . — Réal. : Louis 

Mal le . Int . : Maurice Ronet, Jeanne Mo­

reau, Georges Poujouly. — Sujet : Les 

circonstances v iennent contrecarrer les 

clans d 'un meurtr ier qu i croyai t pouvoi r 

commett re un crime parfa i t . Récit ingé­

nieux. Technique br i l lante . Personnages 

bien campés. Prix Delluc 1957. Adu l tes , 

des réserves. (Dis t . : France-Fi lm). 

COUP DE L'ESCALIER, Le ( O d d s Against 

T o m o r r o w ) : Voir analyse déta i l lée, p. 61 

Adul tes. (Dis t . : Uni ted A r t i s t s ) . 

DE L'OR EN BARRES (The Lavender Hi l l 

M o b ) : Br i tannique, 1951. — 85 m in . — 

Réal. : Charles Cr ichton. —• Int . : A lec 

Guinness, Stanley Ho l loway . — Sujet : 

Un employé modèle de la Banque d 'An ­

gleterre met au po in t le vo l d 'une im­

por tante cargaison d'or. Récit p le in d ' in ­

vent ion et d 'humour . Réalisation alerte. 

Alec Guinness en ple ine fo rme . Prix d u 

scénario, Venise 1951. Adul tes et adoles­

cents. (Dist . : F o x ) . 
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HOLD-UP À LONDRES (The League of 
Gentlemen) : Britannique, 1960. — 106 
min. — Real. : Basil Dearden. — Int. : 
Jack Hawkins, Nigel Patrick, Richard At­
tenborough. — Sujet : Un ancien officier 
organise un vol de banque à la manière 
d'une opération militaire. Satire bien en­
levée. Personnages savoureux. Récit me­
né tambour battant. Adultes. (Dist. : Fox). 

QUAND LA VILLE DORT (Asphalt Jun­
gle) : Américain, 1950. — 110 min. — 
Réal. : John Huston. — Int. : Sterling 
Hayden, Louis Calhern. — Sujet : Après 
avoir réussi un vol important, un groupe 
de bandits est éliminé par la police. Ex­
cellente création d'atmosphère. Notes psy­
chologiques intéressantes. Personnages 
bien campés. Un des meilleurs films du 
genre. Adultes, des réserves. (Dist. : M. 
G.M.). 

HOMMES TRAQUÉS 

Une fois le crime commis, le coupable 
est poursuivi par la justice. Certains films 
s'arrêtent à la description de cette pour­

suite, en y ajoutant parfois le raffine­
ment de substituer un innocent au coupa­
ble comme objet de la chasse. 

HUIT HEURES DE SURSIS (Odd Man 
Out) : Britannique, 1946. — 120 min. 
— Réal. : Carol Reed. — Int. : James 
Mason, Kathleen Ryan, Robert Newton. 
— Sujet : Un révolutionnaire irlandais 
blessé et traqué par la police erre de re­
fuge en refuge dans les rues de Belfast. 
Recherche de l'insolite dans la réalisa­
tion. Technique d'une grande habileté. 
Forte création de James Mason. Adultes. 
(Dist. : Fox). 

INVRAISEMBLABLE VÉRITÉ, L' (Beyond a 
Reasonable Doubt) : Américain, 1956. — 
80 min. — Réal. : Fritz Lang. — Int. : 
Dana Andrews, Joan Fontaine. — Sujet : 
Pour lutter contre la peine de mort, un 
journaliste se laisse accuser d'un meur­
tre. Mise en scène implacable malgré sa 
simplicité apparente. Scénario ingénieux 
mais déroutant. Adultes. (Dist. t Sove­
reign) . 
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JE REVIENDRAI À KANDARA : Français, 

1957, — 95 m in . cou l . se. — Réal. : Vic­

tor Vicas. — Int . : François Périer, Daniel 

Gél in , Bella Darvi . — Sujet : Un inst i tu­

teur est accusé d 'un meurtre qu ' i l n'a pas 

commis. Suspense bien ménagé. Atmos­

phere inquiétante. Bonne ut i l isat ion de 

l'écran large. Adu l tes . (D is t . : F o x ) . 

PASSAGERS DE LA NUIT (Dark Passage) : 

Amér ica in, 1947. — 105 min. — Réal. : 

Delmer Daves. — Int . Humphrey Bo­

gar t , Lauren Bacall, Jud i th Anderson . — 

Sujet : Un pr isonnier qu i s'est évadé pour 

prouver son innocence se ré fug ie chez 

une jeune femme inconnue. Ut i l isat ion in­

te l l igente de la caméra subject ive. Fin dé­

cevante. Bonne mise en valeur d u mythe 

Bogart. Adu l tes . (D is t . : M . G . M . ) . 

RAPT ( H u n t e d ) : Br i tannique, 1952. — 

85 min . — Réal. : Charles Cr ichton. — 

Int. : Dirk Bogarde, John Whi te ley . — 

Sujet : Un meurtr ier d'occasion s'attache 

à un bambin qu i l 'accompagne dans sa 

fu i t e . Mise en scène in te l l igente et soi­

gnée. Notat ions psychologiques justes. 

Bonne d i rect ion d'acteurs. Adu l tes . (Dist . : 

F o x ) . 

YEUX DU TÉMOIN, Les (T iger Bay) : 

Br i tannique, 1959. — 105 m in . — Réal. : 

J. Lee Thompson. — Int . : Hayley Mi l l s , 

Horst Buchholz, John Mi l ls . Sujet : Une 

f i l l e t te qu i a été témo in d 'un meurt re pro­

tège le coupable envers qu i el le s'est 

prise d 'ami t ié . In terprétat ion remarqua­

b le d e la pet i te Hayley Mi l l s . Suspense 

b ien condui t . Adu l tes . (D is t . : F o x ) . 

RÈGLEMENTS DE COMPTES 

Plutôt que la recherche pat iente d u 

cr iminel ou la descr ipt ion minut ieuse d 'un 

cr ime, certains f i lms pré fèrent présenter 

la lu t te souvent v io lente qu i s'engage 

entre les hors-la-loi et les forces de l'or­

dre. 

KEY LARGO : Amér ica in , 1948. — 90 

min . — Réal. : John Huston. — Int . : 

Humphrey Bogart , Edward G. Robinson, 

Lauren Bacall, Lionel Barrymore. — Sujet : 

Un ancien combattant aux prises avec des 

gangsters dans un hôtel isolé en Floride. 

Etude poussée des personnages. Adapta­

t ion d 'une pièce de Sherwood Anderson. 

Dialogue abondant . A tmosphère tendue. 

Excellente réal isat ion. Adu l tes . (Dis t . 

M . G . M . ) . 

MA ISON DE BAMBOU, La (House of 

Bamboo) : Amér ica in , 1955. — 100 m in . 

coul . se. — Réal. : Samuel Fuller. — Int . : 

Robert Ryan, Robert Stack, Shirley Yama-

guch i . — Sujet : Un pol ic ier américain 

s ' in t rodui t dans une bande de gangsters 

opérant au Japon. Exotisme bien employé . 

Rythme nerveux. Style ét incelant. Adul tes. 

(Dis t . : F o x ) . 

MA ISON DES OTAGES, l a (Desperate 

Hours) : Amér ica in , 1955. — 110 m in . 

— Réal. : W i l l i am Wyler . — Int . : Fredric 

March , Humphrey Bogart, Martha Scott. 

Sujet : Trois forçats évadés se ré fug ien t 

dans la maison d 'un banquier et ter ror i ­

sent sa fami l le pendant quarante-hui t heu­

res. Réalisation soignée. Tension croissan­

te. Pénétrat ion psycho log ique. Adu l tes . 

(D is t . : Paramount ) 

RÈGLEMENTS DE COMPTES (The Big 

Heat ) : Amér ica in , 1952. — 92 min . •— 

Réal. : Fritz Lang. — Int . : Glenn Ford, 

Glor ia Grahame, Lee Marv in . — Sujet : 

Malgré l 'opposi t ion de ses chefs, un jeu­

ne pol ic ier s 'at taque à un gang redouta­

ble. Suspense v io len t doub lé de cr i t ique 

sociale. Scénario comp l iqué . Style expres­

sionniste. Adu l tes , des réserves. (D is t . : 

Lapointe F i lms) . 
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